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Socialisatio  horizo tale à l’adolesce ce. 
Entre soutien social et conformité extrême aux pairs 

 

Résumé 

A l’adoles e e, et e  g al, le soutie  so ial pe çu a la ge e t t  e o u pou  ses effets 
fi ues su  le d veloppe e t du sujet. Cepe da t, si l’ l ve, ui e  fi ie s’e gage da s u e 

postu e de o fo it  e t e au  pai s, ette i flue e peut deve i  faste ota e t su  le pla  
de la o ilisatio  s olai e. Not e app o he i te a tio iste p ivil gie u e le tu e 

ultidi e sio elle des elatio s e t e pai s e t e à la fois su  les di e sio s positives et su  les 
di e sio s gatives de l’a iti . E  effet, es elatio s so iales so t fo tio  de uat e p i ipales 
di e sio s i te d pe da tes les u es des aut es, a a t isa t la vie so iale des adoles e ts : 
appa te a e ou o  à u  g oupe de pai s, soutie  so ial, ode de elatio  et d’atta he e t au  
pai s et statut so ial à l’i t ieu  du g oupe. Les o je tifs de ette tude so t : 

 de o fi e  le a a t e i te d pe da t des di e sio s des elatio s so iales e t e pai s 
les effets atte dus de es di e sio s peuve t t e diff e ts si o  les o sid e isol e t  ;  

 de o t e  ue les effets du soutie  so ial pe çu et de la o fo it  e t e au  pai s su  
la d o ilisatio  s olai e e so t pas di e ts ais diatis s pa  la valeu  a o d e à l’ ole. 
Le e ueil de do es a t  alis  pa  uestio ai e aup s de  oll gie s de e issus 
d’ ta lisse e ts s olai es o t ast s. Nous p ivil gio s le poi t de vue su je tif de ha ue sujet afi  
d’app he de  leu s ep se tatio s o e a t les t ois di e sio s : leu s elatio s au  pai s 
d li es selo  le soutie  so ial, le se ti e t d’isole e t, la e he he de o fo it  et la apa it  

à se d ta he  de la p essio  des pai s , leu  o ilisatio  s olai e et la valeu  u’ils a o de t à l’ ole. 
Les sultats o t e t ue le soutie  so ial pe çu ’est pas à lui seul p di teu  de la o ilisatio  
s olai e. La e he he de o fo it  e t e vie t a ihile  les ie faits du soutie  so ial et va de 
pai  ave  u e d o ilisatio  s olai e. Cette i flue e est di e te alo s ue le soutie  so ial ’est pas 
toujou s favo a le à la o ilisatio  s olai e puis u’il est diatis  pa  la valeu  a o d e à l’ ole. 
Les adoles e ts soute us et ui a o de t u e valeu  pist i ue à l’ ole plaisi  d’app e d e et de 
o p e d e  so t o ilis s alo s ue eu  ui a o de t u e valeu  seule e t so iale à l’ ole 
plaisi  de et ouve  les pai s  so t d o ilis s. Si la so ialisatio  ho izo tale a fait l’o jet d’u  plus 

petit o e de t avau , elle- i pa aît d te i a te da s le d veloppe e t e  g al et da s le 
appo t u’i stau e ha ue l ve à l’ ole. 

Mots- l s : Soutie  so ial pe çu – D o ilisatio  s olai e – Valeu  a o d e à l’ ole – So ialisatio  
ho izo tale – Co fo it  e t e au  pai s 
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Socialisatio  horizo tale à l’adolesce ce. 
Entre soutien social et conformité extrême aux pairs 

 

 

Contexte théorique 

 

La so ialisatio  ho izo tale est u  p o essus d’a tualit  su  le uel les he heu s e  ps hologie se 
sont penchés récemment au regard du mal-être éprouvé, et de plus en plus exprimé, par certains 

adolescents dans leurs relations aux pairs (harcèlement, rejet, p essio s, d pe da e affe tive… . 
Ces problématiques relationnelles sont amplifiées et de plus en plus visibles en raison, notamment, 

de la consommation de masse des nouvelles technologies et des réseaux sociaux, qui ont restructuré 

et redynamisé ces relations entre adolescents. Pa all le e t, ous o stato s u’aujou d’hui 
l’ loig e e t des jeu es fa e à la s ola it  est toujou s aussi p se t. Il se t aduit pa  l’a se t is e, 
la d otivatio , le d o hage, l’e ui... Il s’a o pag e d’u e d a i ue nouvelle autour de 

l’i stitutio  s olai e ui a odifi  les issio s de l’ ole et ai si les atte tes ui lui so t asso i es. 
Malgré les conséquences importantes de ces deux phénomènes, l’ ole la lasse  et les a is la ou  
de récréation et les loisirs  o ti ue t souve t d’ t e pe çus o e des ilieu  de vie loiso s. 
Nous pe so s au o t ai e u’ils s’i te st u tu e t et s’i flue e t utuelle e t. Da s ette 
perspective, nous questionnons l’i flue e des pai s su  la s ola it . Comment le mode de relation 

au  pai s de l’adoles e t et la ualit  de es appo ts peuve t-ils amener à la démobilisation 

s olai e? La valeu  a o d e à l’ ole a-t-elle un effet médiateur dans cette relation? 

 

Les relations sociales entre pairs 
 
Les adolescents construisent leur personnalité, se développent et se découvrent via les relations 

u’ils e t etie e t ave  leu s pai s. Ces de ie s o t e  effet, au-delà d’u  ôle de soutie , u  ôle 
d’ide tifi atio , de « miroir » (Sand, 1997). Toutefois, les adolescents se trouvent confrontés à une 

double contrainte : ils doivent, pour se sentir exister et construire leur personnalité, se singulariser 

mais en même temps, se référer et se conformer au groupe des pairs et à ses valeurs pour ne pas se 

sentir et être isolés (Mauger, 2006 ; Millet & Thin, 2005 ; Raynaud, 2006). Comment vont-ils se 

positionner dans ce double processus de singularisation et de conformisme, tout en étant confrontés 

à la fois à leurs propres logiques adolescentes et aux logiques adultes, souvent très éloignées ? 

 

La o ilisatio  s olai e et la valeu  a o d e à l’ ole 
Nous appréhendons les p o essus d’app e tissages et l’utilisatio  des savoi s des adoles e ts pa  
l’i te diai e du o ept de « (dé)mobilisation scolaire ». Nous considérons ce processus comme 

pouvant être annonciateur du décrochage scolaire (Guignard & Maurelet, 2000). Il se réfère 

explicitement au concept de mobiles (avec une implication active du sujet) et rend compte du 
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appo t su je tif de l’ l ve à l’ ole et du se s u’il attribue aux activités et à ses expériences 

scolaires (Charlot, Bautier & Rochex, 1992 ; Rochex, 1995).  

La valeu  a o d e à l’ ole, sous-dimension du processus de mobilisation scolaire, nous apparaît 

alors comme un des registres possibles pour opérationnaliser la question du sens et de son rôle dans 

l’e p ie e s olai e. Cha ue adoles e t se fi e des uts s olai es, so iau  ou aut es a  l’ ole e 
représente pas la même valeur globale et les mêmes intérêts prioritaires pour chaque jeune (de 

Léonardis, Capdevielle-Mougnibas & Prêteur, 2006 ; Levesque, 2001). Cependant, certains 

adolescents adh e t ie  au tie  d’ l ve alo s ue d’aut es p ouve t des diffi ult s à s’i s i e 
dans les activités scolaires.  

 

L’i flue e des pai s da s l’e p ie e s olai e : richesse ou oppression ? 
 

Dans la littérature, la plupart des recherches souligne les influences positives des pairs. Les amitiés 

juvéniles sont ainsi considérées comme représentant de véritables ressources - notamment pour la 

réussite scolaire - g â e au soutie  so ial et otio el u’elles procurent. Elles offrent, de fait, un 

contexte favorable dans les domaines de la motivation et du sens accordé aux apprentissages, de 

l’esti e de soi, de l’a s à l’auto o ie et des o p te es so iales Claes, 2003 ; Fantuzzo, Manz, 

& McDermott, 1998 ; Mallet, 1993 ; Rodriguez-Tomé, Jackson & Bariaud, 1997 ; . D’aut es he heu s 
postule t ue les adoles e ts, d s u’ils e t e t e  i te a tio  ave  u  g oupe te de t à se 

conformer à lui et à subir son influence, souvent négative (Coslin, 2007 ; Hartup, 1996 ; Pasquier, 

2005). Cette attitude se ait souve t asso i e à des i adaptatio s ps hoso iales telles u’u  auvais 

ajustement aux pairs (dépendance affective, orientation extrême vers les pairs, p essio …  ou des 
relations « pauvres » voire inexistantes. Chacun de ces rapports aux autres éloigne les élèves des 

demandes et des exigences scolaires.  

 

Posture épistémologique  

 

Nous ua ço s l’e se le de es ep se tatio s de l’a iti  e  p oposa t u e le tu e 
multidimensionnelle des relations sociales entre pairs, centrée à la fois sur les dimensions positives 

et gatives de l’a iti . En effet, les conséquences (favorables ou défavorables) de ces relations sur 

la scolarité se o t fo tio  de l’i te d pendance de plusieurs facteurs, et surtout de la 

représentation et du sens que les adolescents donneront à ces relations aux autres. Dans cette 

perspective, nous considérons que les influences des relations entre pairs vont varier selon quatre 

principales dimensions interdépendantes les unes des autres, caractérisant la vie sociale des 

adolescents : appartenance ou non à un groupe de pairs, soutien social perçu, mode de relation et 

d’atta he e t au  pai s et statut so ial à l’i t ieu  du g oupe. Notre approche interactionniste 

s’i s it dans le champ de la psychologie sociale du développement (Malrieu, 1973; Wallon, 1941). 

Les objectifs sont, d’u e pa t, d’app he de  le v u su je tif et pe so el des adoles e ts e  leu  
do a t di e te e t la pa ole, et d’aut e pa t, de prendre en compte leur rôle actif dans leur 

développement et plus précisément dans la construction de leurs relations interpersonnelles et de 

leu  appo t à l’ ole. Notre objectif spécifique examine les enjeux de la socialisation horizontale en 

lie  ave  l’e p ie e s olai e et plus particulièrement, la mobilisation scolaire. Cependant, ces liens 

complexes sont supposés être médiatisés pa  le se s et la valeu  ue ha ue sujet a o de à l’ ole 
et aux apprentissages scolaires. 
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Méthode 

 

Sujets 
 
L’ ha tillo  se o pose de  adoles e ts s ola is s e  ème dont 51 % de filles et 49% de garçons, 

âgés de 14 à 16 ans (M = 14,5). Par ailleurs, par souci de représentativité, 27% des adolescents ont 

t  i te og s da s des ta lisse e ts issus de l’ du atio  p io itai e. Les aut es p ovie e t de 
collèges tout-venant (privés et publics).  

 

Instrument de recueil de données 
 
U  uestio ai e a t   su  la ase d’e t etie s alis s aup s d’adoles e ts He a dez, 9  
et de questionnaires préexistants sur les différentes dimensions étudiées (dont le « Measure Peer 
Orientation » de Fuligni & Eccles, 1993). Les analyses factorielles exploratoires et confirmatoires 

réalisées, en assurent la validité (Hernandez, 2012). Ce questionnaire appréhende :  

- la mobilisation scolaire des adoles e ts sous la fo e d’u e auto-évaluation de leur 

attention/implication en classe, de leur niveau scolaire, de leur persévérance scolaire, et de leur 

intérêt pour le travail personnel et la réussite ; 

- la valeu  ue les adoles e ts a o de t à l’ ole est étudiée via les dimensions épistémiques, 

futures, sociales ou instrumentales ;  

- la qualité des relations entre pairs est appréhendée selon le soutien social perçu, la recherche de 

o fo it , l’affi atio  de soi da s u  g oupe, et le se ti e t d’isole e t. Nous nous focalisons 

dans cette étude uniquement sur deux des quatre dimensions : le soutien social et la recherche de 

conformité. 

 

Résultats 

 

Ca a t isti ues de ot e ha tillo  d’ tude : les relations entre pairs 
 
Les adolescents âgés de 14 à 16 ans ont un besoin intense de soutien émotionnel et affectif. Ils 

cherchent fo te e t la e o aissa e et u e valo isatio  pa  leu s pai s, l’e t aide, la ip o it  et 
l’i ti it . Ces a a t isti ues so t sig ifi ative e t plus p se tes hez les filles (t(674) = -3,83 ; p 

<.001). Egalement, les amitiés adolescentes ne se forment pas seulement dans le milieu scolaire mais 

au sein de multiples milieux de vie, notamment Internet et les loisirs extrascolaires. Ces amitiés 

extrascolaires sont plus caractéristiques des élèves socialement isolés (à l’ ole) : selon Kindelberger 

(2004), ces adolescents recherchent une reconnaissance loin du cadre scolaire ou derrière un écran. 

Une analyse multivariée nous a permis de dégager quatre profils illustrant la représentation que 

l’e se le des adoles e ts i te og s ont de leur position sociale dans un groupe. Les 

« populaires/appréciés » (39%) se caractérisent notamment par un important soutien social et de 

grandes habiletés sociales et de communication ; les « soumis » (17%) par un soutien social 

important mais surtout par une recherche de conformité très élevée et une incapacité à se détacher 

de la pression des pairs : leurs rapports sont donc hiérarchiques, asymétriques et basés sur la 

soumission et le conflit ; les « négligés » (25%) recherchent de la même façon la conformité aux pairs 

mais se sentent quant à eux peu appréciés : ils ont des difficultés à trouver leur place dans un 

groupe ; enfin, les « rejetés/retirés » (19%) se caractérisent notamment par un fort sentiment 

d’isole e t. 
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Da s l’o je tif de o fi e  le se s et la pertinence de nos hypothèses, nous avons confronté par la 

suite os di e sio s à pa ti  d’a al ses plus d isio elles telles ue des g essio s ultiples et 
des MANOVAS.  

 

Soutien social perçu, recherche de conformité et (dé)mobilisation scolaire 
 
Rappelons que le « soutien social perçu » est défini pa  l’i ti it , la ip o it , la o fia e, le 
partage et la disponibilité, et la « recherche de conformité » est appréhendée parmi diverses 

attitudes déviantes, a-scolaires ou irrespectueuses, pour être appréciés, ne pas être exclus ou 

simplement pour faire comme les autres. 

Les premiers résultats obtenus (cf. Tableau 1) affinent notre première hypothèse établie sur les 

diff e ts p ofils d’adoles e ts et les lie s suppos s e t e les di e sio s soutie  social perçu, 

recherche de conformité et mobilisation scolaire. Le soutie  so ial pe çu ’est pas p di tif à lui seul 
de la o ilisatio  s olai e, il i te agit ave  d’aut es fa teu s, et notamment avec la recherche de 

conformité (r = .304 ; p < .001). On note ainsi que lorsque le soutien social est associé à une forte 

e he he de o fo it , il devie t gatif pou  la s ola it  : l’o ie tatio  e t e ve s les pai s 
vient annihiler les bienfaits du soutien social. En effet, les « soumis », qui perçoivent le plus de 

soutien social (test de Tukey), sont les adolescents qui recherchent également le plus la conformité 

aux pairs. Ces adolescents font partie des élèves les plus en difficultés scolaires. Ils sont dépendants 

des autres et mettent souvent leur singularité de côté pour répondre aux exigences du groupe. Le 

besoin de ressembler et de se conformer aux pairs vient donc faire évoluer le soutien social en 

dépendance affective au groupe : ils sont prêts à tout pour se sentir acceptés et soutenus, ce qui les 

éloigne de leur scolarité. Cette logique s’oppose au  logiques institutionnelles privilégiant la 

diff e iatio , l’auto o isatio  et l’affi atio  de soi. Les « populaires » font au contraire partie 

des élèves les plus mobilisés scolairement. Ces adolescents appartiennent à un groupe de pairs qui 

leur offre une relation satisfaisante, ’est-à-dire u e elatio  fo d e su  l’ ha ge, le soutien, la 

solidarité, l’i ti it  et non sur des rapports hiérarchiques. 

 

Tableau 1 : Profils pairs * profils mobilisation scolaire 

  
 

Total  Les bons élèves  Les excellents élèves  
Les élèves en 

difficultés  
Les démobilisés  

Soumis  28%  9%  40%  22%  116  

Rejetés  40%  32%  19%  8%  119  

Négligés  36%  24%  36%  14%  175  

Populaires  39%  32%  22%  7%  266  

Total  37%  23%  28%  11%  676  

 

L’i flue e du soutie  so ial s’e e e-t-elle de façon directe et de façon positive sur la mobilisation 

scolaire, comme le montre la majorité des travaux ? Ou bien cette influence dépend-t-elle du sens 

que les élèves a o de t à l’ ole ? 
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L’influence du soutien social et de la recherche de conformité sur la mobilisation scolaire est-elle 
médiatisée par la valeu  a o d e à l’ ole ? 
 
Pour répondre à cette question, nous avons réalisé des régressions multiples sur chacune des sous-

dimensions de la mobilisation scolaire, et nous avons appliqué les critères de Baron et Kenny1 (1986) 

(Hernandez, 20122). Ces analyses pe ette t de o fi e  ue l’i flue e du soutie  so ial pe çu su  
la mobilisatio  s olai e ’est pas directe, et par conséquent, pas toujours positive. Le soutien social 

ressenti par les adolescents favorise la mobilisation scolaire à condition que ces derniers privilégient 

les valeu s s olai es de l’ ole au  valeu s so iales. E  d’aut es te es, si u  lève ressent un 

i po ta t soutie  de la pa t de ses a is et u’il se e d à l’ ole da s l’o je tif p i ipal de les 
et ouve  et de s’a use  valeu s so iales au d pe d des valeu s s olai es , il se a oi s atte tif et 

moins persévérant en classe. Au contrai e, si es de ie s a o de t des valeu s s olai es à l’ ole, 

’est-à-di e u’ils p e e t plaisi  à a u i  de ouvelles o aissa es et u’ils se p ojette t da s 
le futu , l’i flue e su  l’atte tio  et l’i pli atio , le iveau s olai e et la pe s vérance scolaire sera 

positive. 

Nous notons en effet que les « soumis », qui perçoivent du soutien social des pairs, privilégient les 

valeu s so iales de l’ ole joue , se fai e de ouveau  a is  plutôt que les valeurs scolaires (en plus 

de rechercher la conformité) –au contraire des « populaires », ce qui les éloignent encore plus des 

attentes et de valeurs scolaires. Ainsi, l’i flue e du soutie  so ial pe çu su  la s ola it  ’est pas 
toujours positive et directe, elle est médiatisée par le sens que les l ves do e t à l’ ole. 
De la même façon, nous nous sommes demandé si l’i flue e de la e he he de o fo it  su  la 
d o ilisatio  s olai e est diatis e pa  la valeu  a o d e à l’ ole ou ie  si elle est di e te. Les 

analyses révèlent que les adolescents prêts à avoir des attitudes déviantes, a-scolaires ou 

irrespectueuses pour être conformes aux normes et valeurs imposées par le groupe, sont 

démobilisés. Cette attitude favorise conjointement un rapport instrumental ou strat gi ue à l’ ole 
(chercher à obtenir des notes satisfaisantes et passer en classe supérieure), un rapport tourné vers 

les app e tissages so iau  ais peu ve s les app e tissages i telle tuels. Cette fois la elatio  ’est 
pas diatis e pa  la valeu  a o d e à l’ ole e ui soulig e d’auta t plus l’i pa t di e te e t 
négatif de cette dimension sur la mobilisation scolaire.  

 

Conclusion 

 

Pour conclure, nous soulig o s l’i t t d’u e le tu e e  positif de l’e p ie e s olai e et so iale 
des adolescents ui pe et de ett e l’a e t sur les formes multidimensionnelles, complexes et 

h t og es de l’app e d e et des elatio s a i ales, sa s hi a hise  es fo es et détachée des 

représentations dominantes et parfois stéréotypées. Nous considérons également ces dimensions 

d’u  poi t de vue d a i ue, ’est-à-dire sus epti les d’ volue  e  fo tio  de la p iode du 

développement ou du contexte (par exemple quand les adolescents abordent le lycée).  

Cette tude soulig e ai si l’i po ta e de la ualit  de la relation aux pairs (ici, soutien social perçu 

et orientation extrême vers les pairs) sur la (dé)mobilisation scolaire des adolescents de 14 à 16 ans. 

                                                                 
1 Le modèle de Baron & Kenny (1986) consiste à tester si une variable peut être définie comme le processus qui 

lie deu  fa teu s e t e eu , et ela à pa ti  de uat e o ditio s ta lies testa t l’effet de ha u e des 
variables entre elles). 
2 Da s l’i t t de e pas alou di  la pu li atio , ous p sentons uniquement une synthèse des résultats 

o te us. L’e se le des sultats est p se t  e  d tail, pa  it et sous fo e de ta leau , da s la th se 
citée. 
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Les adolescents indépendants, autonomes qui se singularisent répondent le plus aux exigences 

scolaires alors que les adolescents dépendants du groupe avec une orientation extrême vers les pairs 

s’ loig e t des de a des et des attentes institutionnelles. 

Cepe da t ette i flue e ’est pas toujou s di e te. L’i flue e du soutien social perçu est 

médiatisée par le sens, la valeur que les l ves a o de t à l’ ole. Ainsi, tenir compte du point de 

vue des adolescents, de leurs propres représentations est essentiel lo s ue l’o  a al se les p o essus 
psycho-sociaux sous-jacents à leurs expériences sociales et scolaires. Il ressort ici que l’i flue e de la 

ualit  des elatio s e t e pai s su  la s ola it  d pe d de la ep se tatio  u’o t les l ves de 
l’ ole. Egalement, ette i flue e d pe d de la a i e do t le sujet s’app op ie e soutie  
social et l’i vestit : il p e d so  se s e  fo tio  du positio e e t pe so el et de la 
représentation de ce soutien par chaque adolescent.  
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